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Écrans et développement du langage chez l’enfant 

Café thématique du 26 novembre 2025 

Anouck Visinand Ward 

 

Avant d’aborder le problème des écrans, Madame Visinand Ward, logopédiste, a 

abordé le développement du langage de 0 à 3 ans. 

Le bébé in utero entend la voix de sa mère et de son entourage ; à la naissance, 

il est capable de reconnaître ces voix et dans les 6 premiers mois de discriminer 

tous les sons qu’il entend, même dans différentes langues pour autant que 

l’émetteur maîtrise bien la langue ! 

Petit à petit, l’enfant va se focaliser sur la langue à laquelle il est exposé 

quotidiennement. Dès 6 mois, il va commencer à reproduire des sons si 

l’entourage s’adresse au bébé. 

Entre 12 et 18 mois, l’enfant va dire ses premiers mots qui sont souvent 

déformés. Il va comprendre jusqu’à 80 mots à 18 mois. 

Dès 18 mois, il va comprendre 50 mots par mois et demander ce qu’il veut, en 

jouxtant 2 mots ! 

A 30 mois, l’enfant produit environ 500 mots et comprend de petites histoires 

qu’on lui lit. 

Dès 3 ans, les progrès sont exponentiels. 

On peut soutenir le développement du langage en décrivant les actions que nous 

allons mener, en nommant les personnes, les objets, les animaux qui nous 

entourent et en commentant les actions que l’enfant est en train de faire. 

 

Les écrans font partie de nos vies et ont des effets positifs 

Les écrans sont devenus indispensables en permettant une communication à 

distance, ils sont sources de connaissances, utilisés comme moyen de paiement, 

… 

L’écran devient négatif lorsqu’il est trop présent chez les adultes et qu’il 

supprime ou diminue les échanges verbaux avec l’enfant. 
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Être seul devant un écran ne permet pas à l’enfant d’acquérir de nouvelle 

connaissance s’il n’est pas accompagné d’un adulte. Pour la « lecture » d’un 

livre, c’est l’interaction avec l’adulte qui le fait progresser. L’enfant peut aussi 

être exposé à son insu à des images violentes ou trop complexes pour son âge.  

Enfin, c’est le temps passé sur les écrans qui est souvent trop important et qui 

diminue les moments de jeux, d’interactions avec des adultes ou des copains, de 

découvertes dans la nature, … 

Soirée enrichissante ! 

Résumé par Jean-Michel Erard 


